Le protocole des Cafés Educs

  DEMARCHE POUR UNE … « ALTER- DEMOCRATISATION » 

Ce qui suit est le fruit de multiples expérimentations. 

1/ PRESENTATION DE LA DEMARCHE AU PUBLIC

Passé le moment d’accueil informel autour des friandises et du café/tisane, les organisateurs annoncent très succinctement qu’ils cherchent avant tout à prendre en compte l’expérience personnelle des participants sur le sujet du jour, leurs représentations du problème . 

Il s’agira donc en priorité absolue 

- d’obtenir l’implication de chacun des participants dans la réflexion engagée, quel que soit son niveau d’étude, ses difficultés avec l’expression, sa timidité. 

- Permettre ainsi à chacun de prendre réellement part au débat,  pour questionner ensuite, s’il y a lieu, le conférencier ou la personne ressource invitée, d’une manière plus assurée et pertinente. 

- de faire fonctionner l’intelligence collective, en prenant conscience du fait que « le tout est plus que la somme des parties ».

- de mettre ainsi à l’épreuve l’idée de démocratie participative.

L’expérience montre que l’intention est appréciée et que le public accepte volontiers de se plier aux règles de la mise en œuvre.

2/ MISE EN OEUVRE

L’expérience montre qu’il est souhaitable d’en exécuter au plus vite la première phase (en évitant le classique tour de table et même les présentations) :


2/1 première phase

2.1.1 /Les animateurs informent qu’il faut former des  « groupes d’interviews mutuelles »  de 3/4 personnes en recherchant la plus grande hétérogénéité des participants et en veillant à éviter les regroupements de personnes de connaissance. Les participants ne se présenteront pas pour rendre chacun(e) plus libre

2.1.2/Ils énoncent les règles de l’interview (en insistant sur la nécessité de s’en tenir au sujet en suivant donc la question incitative qui sera remise) :

- successivement, les membres du groupe auront à préciser leur point de vue sur le sujet, leurs représentations à partir de leur expérience personnelle… 

- chaque personne aura 4 minutes pour s’exprimer.

- on propose aux intervieweurs d’éventuellement essayer par leurs questions d’obtenir que la personne interrogée aille le plus loin possible dans sa réflexion, il est conseillé d’éviter la ‘conversation’.

2.1.3/Ils indiquent qu’ils seront les gardiens de l’horaire et donneront le top approximatif pour les changements.

2.1.4/Ils fournissent enfin à chaque participant la question à traiter en insistant encore pour qu’ils s’y tiennent impérativement. 


2.2/ deuxième phase 



2.2.1/ Les animateurs, au bout des 20 minutes consacrées aux interviews, invitent les petits groupes à utiliser 5 ou dix minutes supplémentaires pour récapituler les points qui leur ont paru  importants, susceptibles de constituer une question ou une contribution. Les participants de chaque groupe les notent collectivement le plus succinctement possible mais en grande taille sur des affichettes.



2.2.2/ Avec l’aide de l’assistance, conviée à se déplacer pour apposer les affichettes sur un grand mur, on opère collectivement des regroupements et on entame ainsi de façon conviviale le débat.


2.3/  troisième phase : le débat. 

Il est fait parfois appel à un invité possédant des compétences particulières sur le sujet.

Il importe de l’avoir préalablement informé des intentions et modalités de la démarche. Dans le meilleur des cas (qu’il importe de rechercher), l’invité entend contribuer à la démarche, voire la recherche engagée. Il assiste aux travaux d’un des groupes  pour mesurer le niveau de la réflexion. Il assiste à la mise en commun en A.G. et selon ses possibilités, soit il adapte un exposé déjà préparé aux questions et problématiques travaillées, soit il choisit de traiter une ou plusieurs des questions abordées.

On peut même, dans le meilleur des cas, préparer avec lui les questions incitatives de départ, de façon à ce qu’il soit sûr d’être au mieux en phase avec leur réflexion.

2.4/ une dernière phase devrait systématiquement déboucher sur une production, un projet, une action, c’est-à-dire un prolongement du travail… Il est évident que toutes les situations ne s’y prêtent pas, mais on doit le rechercher. Il est certain que la démarche générale crée une ambiance très positive (jamais démentie à ce jour) qui peut-être favorable au prolongement souhaité ou proposé.  

Ainsi, l’expression de chacun est favorisée,  son expérience prise en compte, sa volonté de savoir mieux satisfaite, son engagement consolidé.

Ainsi l’apport de la personne ressource, du conférencier, de l’expert devient réellement fructueux, non pas consommé pour être plus ou moins rapidement oublié, mais pleinement intégré dans le questionnement de chacun. 

Ainsi, un processus éducatif est engagé, dans l’esprit de  l’éducation populaire, et en direction de la démocratie participative.

http://www.cafe-educ.com/



